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Le Centenaire de

l'Association zurichoise
de l'industrie de la soie

Nous avons consacré une importante partie de notre premier
numéro de cette année à l'Association zurichoise de l'industrie de
la soie, à l'occasion de son centenaire. Comme nous l'annoncions
dans notre introduction (voir « Textiles Suisses », n° 1/1954, p. 81)
M. Th. Niggli, qui voua un demi-siècle de travail à cette association,
en a relaté l'histoire, de sa fondation à nos jours, dans un volume
paru récemment. C'est à la demande du comité de l'association
que son ancien secrétaire, aujourd'hui membre d'honneur, a

composé cet important ouvrage de quelque 200 pages, fort bien
présenté, qui constitue, selon le désir de ses promoteurs, une sorte
de rapport du travail fourni par la société au service de ses
membres depuis sa fondation jusqu'à cette année. On n'y trouvera
donc pas des considérations philosophiques ou des anecdotes
pittoresques relatives à l'industrie suisse de la soie, mais tous les
faits qui ont marqué l'existence de l'association dans leur ordre
chronologique et classés par matière.

Nous ne pourrions pas résumer ici, même succinctement,
l'ouvrage publié par l'Association zurichoise de l'industrie de la soie,
qui constitue d'ailleurs une précieuse mine de renseignements pour
l'historien ou l'économiste qui veut étudier un aspect particulier
du développement industriel et de la politique économique suisses.
Il est toutefois intéressant de noter en passant que, selon les
statistiques de l'A.Z.I.S., le nombre de ses membres était d'environ 150

en 1855 (dont 118 producteurs) et qu'il est actuellement de 152,
après avoir atteint le maximum de 213 en 1919. Nous voudrions
mentionner aussi que l'association zurichoise a pris une part active
à la création, en 1870, de l'Union suisse du commerce et de
l'industrie (dont elle fut une des premières sections), organisation qui
représente les intérêts de l'économie privée suisse tout entière.

o
En cette année de centenaire, l'assemblée générale ordinaire de

l'Association zurichoise de l'Industrie de la soie, qui a eu lieu à

Zurich le 11 juin dernier, a revêtu un caractère particulier. Elle
était honorée de la présence de représentants des autorités fédérales,

cantonales et communales. En félicitant la société jubilaire,
M. Hornberger, délégué du directoire de l'Union suisse du
commerce et de l'industrie, releva, dans son allocution, que l'industrie
de la soie a toujours tenu au principe de la défense des intérêts
économiques par les intéressés directs.

« L'étroite collaboration entre les autorités et les organisations
de l'économie privée pour l'expédition des tâches de politique
économique, qui n'est possible qu'en Suisse, ne peut être efficace »,

ajouta l'orateur, « que si les chefs d'entreprises eux-mêmes mettent

leur expérience, acquise dans la pratique des affaires, au
service de la politique économique nationale ».

M. R.-A. Stehli, président de l'Association suisse des fabricants
de soieries, apporta les vœux de ce groupement. Il releva les
difficultés que causent à l'industrie de la soie les fluctuations de la
mode et l'industrialisation croissante des pays d'outre-mer. S'il
n'est pas possible, dit-il, d'ouvrir en Europe de vastes marchés pour
les articles suisses courants dans le cadre d'une intégration
économique, la soierie suisse devra continuer à se spécialiser toujours
plus dans la production, peu rationnelle et pleine de risques, de
tissus de haute nouveauté.

Divers autres porte-parole des associations textiles et des
représentants des autorités se firent encore entendre au cours de la
partie officielle de l'assemblée. Après celle-ci, les membres de
l'A.Z.I.S. et leurs invités, accompagnés de leurs épouses, participèrent

à une fête au cours de laquelle furent présentés des modèles
de couture d'aujourd'hui et d'autrefois, réalisés en soieries et
nouveautés de Zurich. Nous reproduisons ci-contre quelques-unes de

ces toilettes.

Quelques-unes des robes de soie anciennes présentées à

l'occasion de l'assemblée.

M. le Dr Alph. Burckhardt, président de l'Association
suisse des fabricants de rubans de soie (Bâle), remet un
souvenir à M. le Dr. H. Schwarzenbach, président de
l'Association zurichoise de l'industrie de la soie.
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